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En 1693, ML de Frontenac chargea ML d’Ailleboust d’Argenteuil d’un 
important message pour M. de Louvigny, commandant a Michilimakinac. Con­
naissant la bravoure et l’habileté du jeune de Lavaltrie, M. de Frontenac lui 
donna instruction d’escorter M. d’Ailleboust d’Argenteuil et ses dix-huit com- 

jusqu’au delà des passages les plus dangereux. M. de Lavaltrie avait 
ordres une vingtaine de volontaires et un certain nombre de Sauvages 

du Saut et de la Montagne. Le voyage d’aller se fit heureusement. Mais, à 
son retour, dans les premiers jours de juin 1693, l’escorte fut soudainement 
attaquée par une bande nombreuse d’Iroquois, qui se tenaient cachés sur les 
bords d’un rapide, près de l’île de Montréal. M. de Lavaltrie et trois de ses 

furent tués. Les autres membres de l’escorte réussirent à s’échap-

pagnons 
sous ses

compagnons
per (19).

III

François-Marie Margane de Baldly.—Né à Montréal le 13 novembre
1672.

Au baptême de François-Marie Bissot de Vincennes à Montréal le 1 7 
juin 1700 il est appelé François Margane, écuier, sieur de Batilly. Il signe 
Batilly.

Le jeune de Batilly obtint une commission dans les troupes du détachement 
de la marine.

Dans l’hiver de 1703-1704, le gouverneur de Vaudreuil envoyait un 
parti de 250 hommes contre la Nouvelle-Angleterre. Il en confia le comman­
dement à M. Hertel de Rouville, lieutenant réformé.

Ce parti remonta le lac Champlain, puis la rivière aux Français (Onion 
River). Il suivit ensuite la rivière Connecticut jusqu’à Deerfield, qui était 
l’établissement le plus voisin du Canada dans1 cette direction. Ce village était 
défendu par quelques fortifications irrégulières et quelques redoutes, que la neige 
couvrait. Deerfield comptait une garnison d’une vingtaine de soldats. M. de 
Rouville s’approcha de la place pendant la nuit du 29 février. Les patrouilles 
ne soupçonnaient pas même la présence de l’ennemi. Deux heures avant le jour-, 
les Canadiens et leurs alliés sauvages escaladèrent les murs, pénétrèrent dans le 
village et surprirent les habitants dans leur sommeil. Ceux-ci n eurent pas le 
temps de résister. La place fut emportée en quelques instants. 47 personnes

(19) R. P. Charlevoix, Histoire de la Nouvelle-France, vol. II, p. 
129 ; O’Callaghan, Documents relative to the History of the Slate of Netv- 
York, vol. IX, pp. 553, 562, 566 ; Ferland, Cours d'histoire du Canada, 
vol. II. p. 263.


